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Le passage du cyclone dans les Caraïbes
________________________________________________

On peut signaler d’emblée que dans la base officielle de données cycloniques HurDat, qui débute
avec la saison 1851, l’année 1908 est la première qui présente un cyclone tropical sur l’arc antillais
aussi tôt, quasiment trois mois avant le début théorique de la saison cyclonique.  Il y aura un cas
similaire quarante-sept ans plus tard - trajectoire quasi-identique et avec les mêmes îles concernées -
en tout début janvier 1955 avec l’ouragan ALICE.

Les cartes météorologiques américaines des 5 et 6 mars avaient analysé un système perturbé venu
du continent nord-américain, de type « front froid » classique des régions extra-tropicales en hiver,
et qui s’enfonçait vers le sud jusqu’à des latitudes proches du tropique (cf ANNEXE 1). 

Les historiens en charge de la reconstitution a posteriori  de l’existence de ce cyclone ont d’abord
utilisé  les  rapports  de  deux  navires  positionnés  au  voisinage  de  la  latitude  25°Nord,  l’un  par
58°Ouest, ayant connu des vents de Sud-est à 35 nœuds (65 km/h), l’autre par 64°Ouest ayant subi
des vents de Nord à 40 nœuds (soit 75 km/h). Ces deux indications attestaient d’un minimum de
pression entre les deux. Il a ainsi semblé aux chercheurs que le cœur dépressionnaire au sein de
cette perturbation s’était individualisé et avait acquis quelques caractéristiques tropicales au contact
des eaux chaudes, suffisamment pour qu’ils la classent en tant que tempête tropicale, alors centrée à
environ 850 km au nord-est des îles d’Anguilla et de Saint-Martin (cf ANNEXE 2). 

Ce cyclone suivit alors une route vers le sud-sud-ouest, trajectoire inhabituelle que l’on ne voit que
très rarement, voire jamais, lors de la saison cyclonique de juin à novembre. 

Il s’est vite renforcé au stade d’ouragan, et a atteint durant la nuit du 7 au 8 les îles septentrionales
des Petites Antilles, Saint-Barthélemy en tout premier lieu, évitée de peu par l’est. C’est un ouragan
probablement d’intensité modérée (équivalent à la catégorie 1 ou 2 sur l’échelle de Saffir-Simpson
pas encore créée) qui est passé juste à l’est de l’île de Saba, puis à proximité immédiate de Saint-
Eustache, Saint-Kitts et Nevis (cf ANNEXE 3).

Il est ensuite entré en mer des Caraïbes pour commencer à s’éloigner des terres habitées, laissant la
Guadeloupe à plus de 200 km à l’est le 8 mars. Puis, s’affaiblissant  assez vite, la perturbation,
redevenue  simple tempête tropicale, s’est alors désagrégée à 350 km environ à l’ouest de Sainte-
Lucie.

Les cartes d’analyse des services américains du 6 au 9 mars 1908 de 12 h UTC (cf  ANNEXE 4)
permettent d’illustrer la position du centre de ce cyclone tropical telle qu’elle a été ré-analysée, et ce
durant toute son existence officielle (centre symbolisé par un petit cercle rouge).
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Trajectoire officielle du centre du cyclone n° 1 du 7 au 9 mars 1908

Page 3



Impacts - conséquences sur les îles des Petites Antilles 
________________________________________________

En raison de son aspect anachronique, en fin d’hiver boréal, et de sa trajectoire atypique, ce cyclone
tropical a commencé par concerner en premier lieu les îles situées sur l’extrême nord des Petites
Antilles, les territoires français des Îles du Nord en tête, avant d’intéresser les îles plus au sud.

À SAINT-MARTIN (cf ANNEXE 5)

Une lettre d’un résident adressée au journal de Saint-Kitts décrit le passage et les conséquences du
cyclone sur l’île. Des abris ou cabanes de paysans y furent fortement abîmés, les récoltes de coton
compromises, les champs considérablement endommagés.

Les conditions cycloniques ont débuté dès le samedi 7 en soirée lorsque le vent de secteur Nord-
ouest s’est rapidement renforcé à partir de 21 h locales. Vers 1 h en milieu de nuit, il a viré au Nord-
est, la pression poursuivant encore sa baisse jusqu’à un minimum de 29,20 pouces de mercure (soit
988 hPa) vers 3 h locales. Le vent s’est ensuite orienté à l’Est, le cyclone était en train de s’éloigner,
et le calme est revenu au lever du jour.

Cette rotation des vents confirme que le centre du phénomène est passé à l’est de cette île, ce qui est
conforme à la trajectoire officiellement retenue.

À SAINT-BARTHÉLEMY (cf ANNEXE 6)

Un navire arrivé à Saint-Kitts et en provenance de l’île rapporte que le cyclone y a causé beaucoup
de dégâts, plusieurs maisons furent détruites et des dommages causés aux églises. Mais c’est à peu
près tout ce qui a été noté concernant cette île.

À SAINT-KITTS

Une information de la presse datée du 8 mars indique pour cette île (cf ANNEXE 7) :

- vent fort durant la nuit du 7 au 8 (« grand frais » de Nord-ouest entre 1 h et 6 h locales) avec
pluies torrentielles ;

- pression ayant chuté jusqu’à 992 hPa (29,28 pouces de mercure) ;
- mer forte et nombreux navires ou barques de pêcheurs coulés ou échoués ;
- récoltes sérieusement endommagées, lignes téléphoniques et télégraphiques à terre.

Les données utilisées pour la constitution de la base HurDat précisent qu’à 2 h durant la nuit du 7 au
8, la pression barométrique était même descendue jusqu’à 991 hPa, et que des vents avaient soufflé
à 50 nœuds, soit 90 km/h à Basseterre, la capitale.
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Par ailleurs, un rapport émanant du superintendant du ministère de l’Agriculture (cf ANNEXE 3) a
indiqué que le cumul de précipitations avait atteint 8 pouces (200 mm environ) sur le nord de l’île,
et 4 pouces (100 mm) à Basseterre située au sud-est. 

Selon lui,  cette graduation des valeurs de précipitations confirmerait le passage du centre de la
perturbation  entre  Saint-Kitts  et  Saint-Eustache.  Il  a  ajouté que  la  houle  venue  de  la  mer  des
Caraïbes  (zone habituellement sous le  vent et  donc protégée) a été  destructrice,  ici  comme sur
d’autres îles exposées, Saint-Eustache notamment.

Autre information en notre connaissance, un journal de la Guadeloupe a signalé que le mauvais
temps des 7 et 8 mars fut en vérité une véritable tempête sur l’île de Saint-Christophe (Saint-Kitts),
avec des vents d’abord de Nord-ouest puis virant ensuite au Sud. Ils furent accompagnés de « pluies
torrentielles a causé du tort aux récoltes, les cannes à sucre couchées, les lignes télégraphiques à
terre » (cf ANNEXE 8).
Un grand nombre d’embarcations fut coulé, et on eut à déplorer un noyé, le capitaine d’une barge. 

À NEVIS

L’île aurait connu des vents très forts, qualifiés de vents de force ouragan. La pression a chuté très
rapidement pour atteindre la valeur de 29,06 pouces de mercure (soit  984 hPa) à 2 h locales le 8,
c’est la mesure la plus basse consignée sur tout l’arc des Petites Antilles durant cet épisode. 

Cette  valeur  permet  d’envisager  un  passage  du  centre  quasiment  sur  cette  île,  la  trajectoire
pouvant  être  alors  tracée  une  dizaine  ou  quinzaine  de  kilomètres  plus  à  l’est  que  celle
officiellement retenue.  Les  dégâts  relatés  ont  mentionné des  pontons  entièrement  détruits,  des
navires réduits en pièces, et le mur de la place du marché en bord de mer écroulé (cf ANNEXE 9). 

Il  n’y  a  pas  d’indication  sur  les  dommages  dans  les terres. Les  précipitations  relevées  durant
l’épisode furent de 3 pouces, soit 75 mm environ (cf ANNEXE 3).

À ANTIGUA (cf ANNEXE 10)

Voici les seuls éléments météorologiques observés sur l’île auxquels nous avons eu accès :

- vent d’Ouest-nord-ouest à compter du mercredi 4 mars ;
- mer forte durant plusieurs jours, les accostages des navires étant impossibles ;
- pression atmosphérique de 1003 hPa (29,62 pouces de mercure) relevée à 2 h du matin le 8 ;
- rafales de vent accompagnées de pluies le 7, jour du « plus mauvais temps », puis durant la

nuit suivante ;
- le 8 au matin, vent « frais » orienté désormais au Sud-sud-est, pression en hausse.

À noter que le journal de l’île « The Leeward Islands Gazette » du 12/03/1908 a rapporté un cumul
de précipitations de 1,51 pouces (soit 38 mm) en 24 heures, relevé à la station météorologique de
Saint John’s. Les autres valeurs quotidiennes indiquées sont dérisoires.
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À MONTSERRAT (cf ANNEXE 11)

Le  journal  d’Antigua  déjà  cité  a  publié  dans  son  édition  du  09/04/1908  les  observations
météorologiques réalisées à Richmond dans le sud-ouest de l’île. Si les cumuls de précipitations ne
sont pas systématiquement renseignés, on peut noter la valeur de 1,32 pouces (soit 34 mm) en 24
heures.
La pression barométrique minimale de 29,70 pouces de mercure (soit 1005,8 hPa) fut relevée le 8 à
4 h 30 locales, le cyclone était donc bien passé à distance raisonnable de l’île.

À la GUADELOUPE 

On peut noter l’information issue de la presse locale sur les difficultés rencontrées par un paquebot
qui a connu des vents très forts juste avant d’arriver sur la Guadeloupe, les conditions climatiques
ne lui permettant pas d’accoster au port de Basse-Terre (cf ANNEXE 12)

Le tableau d’observations quotidiennes du Camp Jacob, situé à  près de 500 m d’altitude sur les
pentes du volcan à Saint-Claude (avec des relevés trois fois par jour)  fournit quelques éléments
météorologiques significatifs (cf ANNEXE 13) : vent de Nord-ouest le 7 après-midi s’orientant Est
puis Sud-sud-est 24 heures plus tard et  devenant assez forts, cumul de pluies de 55 mm en 36
heures, pression barométrique remontant de 2 à 3 mm de mercure (3 à 4 hPa) en journée du 8 mars. 

À la MARTINIQUE (cf ANNEXE 14 et ANNEXE 15)

Les tableaux des observations quotidiennes sur les deux sites de mesures de l’île permettent  une
analyse partielle de cette perturbation, passée au large en mer des Antilles durant la nuit du 8 au 9
mars, et dont le centre était alors situé à 350 km environ à l’ouest du territoire. 

À la station météorologique de Fort-de-France :
- vent faible ou modéré venant généralement du secteur Ouest entre le 5 mars après-midi et le 8

mars au lever du jour, puis de direction variable ensuite ;
- précipitations : 3 mm durant la nuit du 8 au 9 (seules pluies recueillies durant l’épisode du 6

au 9, ou manque de relevés ?), ce qui est infime ;
-  pression restant assez haute, la valeur minimale des  trois relevés quotidiens de 759,1 mm

(celle de 16 h), correspondant à 1012 hPa.

À l’observatoire du Morne des Cadets (situé sur les pentes de la Montagne Pelée) :
- vent faible venant du secteur Ouest entre le 6 mars après-midi et le 7 mars après-midi, puis de

Sud-est le 8 mars, et enfin de Nord-est le 9 au matin ;
- précipitations : 26,6 mm en deux jours (seules pluies recueillies durant l’épisode du 6 au 9) ;
- pression restant élevée, avec des valeurs réduites au niveau de la mer de 756,5 mm le 6 à 16

h, puis 756,8 mm le 7 à 16 h (correspondant à 1009 hPa).

On  peut remarquer que la direction des vents dans ces deux stations météorologiques est restée
orientée au secteur Ouest durant plus de 48, voire 60 heures avant le 9 mars. 
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Impacts – conséquences sur les Îles Vierges 
________________________________________________

À SAINT-THOMAS (cf ANNEXE 16)

Le journal « St. Croix Avis » du 11/03/1908 a fourni  quelques éléments  concernant le temps  subi
durant cet épisode :

- vent de secteur Ouest-nord-ouest le 7, puis proche de la force ouragan durant la nuit suivante ;
- pas de dégâts rapportés ;
- amélioration des conditions climatiques le 9 mars.

À SAINTE-CROIX

La revue climatique « Monthly Weather Review » de l’année 1908 cite un article de John T. Quin de
l’île de Sainte-Croix (alors danoise) relatant le passage cyclonique, et s’étonnant, comme le reste de
la population de l’île, d’avoir affaire à un cyclone tropical à pareille date (cf ANNEXE 17). 

Il y décrit notamment les différentes orientations du vent lors de l’avancée du centre du cyclone,
attestant du passage notable d’un centre dépressionnaire à proximité de l’île.

Un extrait de cette revue (cf ANNEXE 3) précise que les hauteurs de précipitations étaient restées
modestes sur l’île avec des valeurs inférieures à un pouce (25 mm). 

Enfin,  voici quelques  données  d’observations  météorologiques  effectuées  à  Christiansted,  la
capitale (cf ANNEXE 18) : 

-  vent qualifié de fort (« strong ») de secteur Nord dès le 6 toute la journée puis encore le 7,
virant au Nord-est durant la nuit du 7 au 8 durant laquelle il y eut du très mauvais temps
(« heavy weather all night ») ;

-  pression atmosphérique de 1010 hPa (29,83 pouces de mercure) à 4 h du matin le 8 ;
- cumul de pluie de 0,58 pouces (14 mm environ) durant tout l’épisode.

L’épisode n’aura pas produit de grand désastre sur l’île, ni de perte en vie humaine. Il fut rapporté
cependant des dégâts aux cultures, plusieurs moulins à vent détruits, et quelques arbres déracinés (cf
ANNEXE 19).
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Analyse des auteurs 
________________________________________________

En  fonction  des  différentes  données d’observation,  notamment  la  direction  des  vents  et  les
précipitations dans les îles de l’arc antillais, il apparaît les éléments suivants :

- La forte dépression initiale qui a été analysée en tant qu’ouragan le 6 mars était  de toute
évidence issue d’une perturbation « classique » des régions tempérées, ce qu’il est coutume de
dénommer une « goutte froide » d’altitude, ayant migré vers le sud et les régions tropicales en
ce début mars.  Ce déplacement  fut favorisé par la pré-existence d’un axe dépressionnaire
stagnant le long de l’arc des Petites Antilles depuis plusieurs jours (présence de vents de
secteur  Ouest  depuis  le  4  à  Antigua),  ce  thalweg  étant  lié  à  un  « front  froid »  quasi-
stationnaire, type de situation assez habituelle en hiver juste au nord des Antilles.

-  Ayant acquis quelques caractéristiques tropicales au contact des eaux chaudes vers la latitude
du 25°Nord, elle fut alors considérée et classée en tant que cyclone tropical ; de nos jours on
la classifierait certainement comme un système cyclonique « subtropical ».

- Lors de son déplacement vers le sud, juste après avoir pénétré en mer des Caraïbes, l’ouragan
commença à s’affaiblir, par probable dissipation de l’air froid de haute altitude qui devait être
le « moteur »  du  système  tourbillonnaire.  Cela  confirmerait  la  structure  pas  franchement
tropicale, mais très « hybride » de ce système météorologique.

- Le noyau fortement pluvieux devait être de très petite dimension, puisque seule l’île de Saint-
Kitts a vu des précipitations « torrentielles »  avec des valeurs considérables pour la saison,
jusqu’à 200 mm, les îles situées à plus de 30 km du centre n’ayant pas rapporté ou relevé de
pluies remarquables.
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Annexes diverses 
____________________________________________

ANNEXE 1 (retour au texte) : Extrait des cartes météorologiques des 5 et 6 mars 1908 à 12 h UTC, 
issues de la bibliothèque de la NOAA « Daily Synoptic Weather Maps »

ANNEXE 2 (retour au texte) : Extrait des données de l’analyse de J.F. Partagas et H.F. Diaz 
utilisées notamment pour la base de données cycloniques HurDat
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ANNEXE 3 (retour au texte) : Extrait de la revue « Monthly Weather Review » de l’année 1908
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ANNEXE 4 (retour au texte) : Extraits des cartes météorologiques du 5 au 8 mars 1908 à 12 h UTC, 
issues de la bibliothèque de la NOAA « Daily Synoptic Weather Maps »
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ANNEXE 5 (retour au texte) : Extrait du journal « Saint Christopher Advertiser » du 17 mars 1908

ANNEXE 6 (retour au texte) : Extrait du journal « Saint Christopher Advertiser » du 17 mars 1908
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ANNEXE 7 (retour au texte) : Extrait du journal « St. Croix Avis » du 11 mars 1908

ANNEXE 8 (retour au texte) : Extrait du journal « L’Avenir » de Pointe-à-Pitre du 12 mars 1908
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ANNEXE 9 (retour au texte) : Extrait du journal « Saint Christopher Advertiser » du 10 mars 1908

ANNEXE 10 (retour au texte) : Extrait du journal « St. Croix Avis » du 11 mars 1908
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ANNEXE 11 (retour au texte) : Données météorologiques de la station de Richmond à Montserrat, 
publiées par le journal « The Leeward Islands Gazette » du 9 avril 1908

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.

ANNEXE 12 (retour au texte) : Extrait d’une dépêche de « L’Avenir », journal de Pointe-à-Pitre du 
12 mars 1908
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ANNEXE 13 (retour au texte) : Extrait du tableau des observations quotidiennes au Camp-Jacob 
(Saint-Claude en Guadeloupe), pour le mois de mars 1908, consigné par le ministère des Colonies

ANNEXE 14 (retour au texte) : Extrait du tableau d’observations quotidiennes de la station 
météorologique de Fort-de-France, issu des « Annales du Bureau central météorologique de 
France » 

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.
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ANNEXE 15 (retour au texte) : Extrait du tableau d’observations quotidiennes de la station de 
l’observatoire du Morne des Cadets (commune de Fonds-Saint-Denis - Martinique), issu du 
« Journal officiel de la Martinique » du 28 mars 1908 

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.

ANNEXE 16 (retour au texte) : Extrait du journal « St. Croix Avis » du 11 mars 1908
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ANNEXE 17 (retour au texte) : Extrait du « Monthly Weather Review » de l’année 1908, qui cite un 
article de John T. Quin de l’île de Sainte-Croix daté du 20 mai 1908
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ANNEXE 18 (retour au texte) : Autre extrait de cette revue « Monthly Weather Review » de l’année 
1908

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.

ANNEXE 19 (retour au texte) : Extrait du journal « St. Croix Avis » du 11 mars 1908, concernant 
Sainte-Croix
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